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SOCIÉTÉ NATIONALE 
D'ENCOURAGEMENT AU BIEN 

La Soc i é t é Nat iona le d ' E n c o u r a g e m e n t a u 

Bien, fondée en l S a U e t reconnue d'utl lPû 

publique, décerne , c h a q u e a n n é e , d e s prfcc 

eonatatant en couronnes civh-ptes. médul l les 

• t d ip lômes d'honneur. prix l a fouduiloii , prix 

r.» e spaces , in s ignes , l i vrer , ri . -ai-.»,. l'Epnr-

trne, TOlTimc?, e tc . , pou:- n» ompen-er les 

longs e t d é v o u é s s e r v i c e s la patte filiale, lu 

b ienfa isance , les a c t e s de eonrago M Et dé-

ouement cont inus ù l 'humanité . 

O l e inst i tue e n outre , chaque a n u V . un 

i onconrs l i t téraire de prose et t a po<'<i", doté-

do nombreux prix, e t récompense é g a l e m e n t 

les auteurs de bon* l ivres tnstru tif . et mo­

raux. 

La Soc ié té se compose de membres hono­

raires perpétuels ( 1 . 0 0 0 fr .». de membres 

fondateurs ( 2 0 0 f r . ) . <t i a membres t i tu­

laire* ( 1 0 fr. par a u ) . 

Ins igne et diplôme le» sociétaire-* i tactil-

lat t t 1 0 f r . ) . 

Pour tous na*clgu<*U>i lits, admiss ion , uo-

'lues, progrurunics de i divers concours . le-

inautlts de r é c o n i p c u s c s fondation de prix, 

dons H legs , etc . , s adresser ï M. Hcué La-

nierrv, secrétaire général, !»4, rue fie la Vic­

toire, Paris CJ'i . <>u à M. Albert Dcepretz , 

membre correspondant. I M l>i- nie de Pl.-in-

hcmall lc . a Roabaix t.Nord i. 

Concerts & Spectacles 

BIJOUTIERS 

1.50 
LE C R A M M K 

même fooli 0 uooq< . 
I | aaj •pjpjpMp^pjl * m m ^ m u t + i mmmuvrat LILLE 

LA MI -CAREME. — Un a rcawuvaM hier, A 
Lùle, l'aaagr d'autan aaj consistait à organiser 
ng concours de carnaval. Maigre ses modestes 

loportiou- ce concours fat bien accueilli M eut 
' a v a n t s c . xrûcc ù i t inéra ire iroi>6sé, de faire 

•enofic er tous le» fjuartiers d'uue animation ex 

.'aorihnani. 

-Le soir, une retraite aux flambeaux ce fi:ui" 

place de Tourcoing, à _'0 li. "». <• parcourut, au 

eu de joyeux airs, la rue Nationale..la Grand' 

Pipai u la rae da Béthune. faisan résonner au \ 

ehoo tout la bruit plus tmuitruaut qu'harmon­

isa* MM lequel il n e s t pas de vrai carnaval. 

LE G E N E R A L G L I L L A L M A T A L I L L E . 

Le général Gni l lamuat a quitté diuiatieli. 

-oir Paris , pour se rendre I Lille, mi, c o m m e 

uous l 'avoue annonce , .1 doit passer une 

inspect ion du 1er Corps d 'Année . 

ÉLECTIONS 
m Conseil d'administration 

des Pupilles de la Nation 
L e s é l e c t i o n s d e s m e m b r e s du c o n s e i l 

il a d m m s t r a t i o u d e l 'Office d é p a r t e m e n t a l 

d e s Pup i l l e s d e !.i N a t i o n out e u l i eu di­

m a n c h e dern ier 

L e d é p o u i l l e m e n t d e s v o t e s , a u q u e l il a, 

t to procédé jeudi m a t i n à la p r é f e c t u r e , 

N d o n n é les r é s u l t a t s s u i v a n t s 

Rapreseatants des iaatituteurs at iaatitutrices. 

- M. Caiiher. - , 1.390 voix; Mlle Hunieber . 

LUS!» voix. 
Raprésaataats de I enseignsmeat profasaionnel. 

industriel, agricole ou commercial. — M. Daueby. 
. s i vo i i ; Mie Buncl. 301 voix. 

Représentant des Chambres de commerce. — 
M. Tairiez. S voix. 

Représentants des Chambras synd'cales patro­
nales. — M. Georges Valdelièvrr. 1'» voix; M* 
André Boutrjr-Cuveher. l'J voix 

Rapréaantaats sa* Chambras syndicales ou­
vrières. — M. Louis Blain. 46 voix; M. Coarl. • 
iaajoc Brou.in, 40 voix; Mlle Léonic Vlou, 40 v. 

Représentants daa AssociatleM coopératives 
ouvrières de production et da oeat.oir.mat on. — 
Coorpératlve de production: M. Soitaux. * voix: 
Coopérative de consommation: M. Joël Grade!, 
16 voix: Coopérative de production et de consom­
mation: M. Fabienne L'Lrharpe, 10 voix. 

Représentants des é ta l isaamaats da kieafai-
sanoe privés. — M. Cardon Duvergcr. lti j o l i : 
M* Catoirc, 2~> voix. 

Raprésaataats des Associations philanthropi­
ques oa prefessioaaelle* exerçant le patronage 
des orphelins da la gaarre. — M. I.arcnio'ni;. 3R! 
voix; M. Pa'i! Thomas, 3*2 voix; M. Tcrquoui. 
.'*1 voix; M Elle Thomas. 381 voix; M. Petit. 
:»'77 voix; M. Wartrl, 377 voix; Mines Dugard u, 
.781 voix: Nisou. o70 voix: Jacquemart, ,'!7st voix. 

Représentants des délégués cantonaux. — M. 
Uentineau. 31ti voix; >L lMcroix . 310 voix: M. 
Ougaruia, 30» voix. 

Wipraaaataata des sociétés da secours mutuels 
- M Spriet, 1.516 voix; M. Saint-Quentin, LS25 

voix; M. t>e Paenielaere, 1-534 voix. 
Rapreseatants des associations ou sectioas de-

partemeatalaa d'asaeoiatleas de mutilés et réfor­
més de guerre, veevas da gaarre et ascendants 
de combat'ants morts pour la patrie. — M. 
Serrva. 75.881 voix: M. Lenaire . 73381 voix; M. 
DékebreL 76\881 voix; M. Lepoivrc. 7o.liSl voix: 
M. Dateur, 71*81 voxi; M. A rqucui bourg, 73.381 
,,iix: Mmes Vanboutte. 75.381 voix; Hanicotte, 
7Ô.331 voix: Barrol». 73.SS1 voix. 

NOIR 
S P É C I A L 

LIQUIDE 
ou 

EN P Â T E 
POUR 

FOURNEAUX 

CHRONIQUE DE L'ENSEIGNEMENT 
HfM. — La Fratemelta. - Les sociétaires reee-

i ront sont peu des carte* donnant droit au sente* 
de la bUtUotbeque. qui tonctioraera dès le 6 avril. 
La commission do tir se réunira s u stand à 9 b A 
[•oui- rorganlaauou d'un concours >io sélection. 

PYRÉNÉES • COTE D'AZUR • ITALIE. — 
Voyagea particunars, voyages de noees. — 
. Vtater ». aven. Moat Kenimel. 23. Bruxelles. 

55331 

Ht COMPENSES POUB ACTES DE COURAGE 

l i e s médaile» dfconaeur et des mantioaa bo-

SMIII .ont socordées et des lettres de féUei-
tations 'seront adressées snx personnes M mili­

taires ci-epreo désignés qui ont accompli des actes 

île e a u n g a et de ddrouemest. 

-""•"VeeO, — KM. C»reeat.er. eommU 

b de cbemina de ter du ?votd. 'i 

«émdVAwlcadler de p.CM-. 3 IA?.<. 

MM. Peésaeeaier, cou-

e - e l 

RCUBAIX. — HIppadrema-ThéalT*. — c Le 
Trouvère s, comme nous revou» dit, clôturera, 
jeudi soir, la saison de l'Hippodrome. La direc­
tion Baret :t voulu se aurpasver encore en noua 
préparant à cette occasion une distribuions 
comme nu <u voit peu. Aux eétcs du célèbre 
ténor MorisHon, noua pourrons applaudir M. 
Teissic, c"c l'Opéra, dont on n'a pas oublié le 
récent succès dans le rélc d'Hamlct: Mme Ma-
dewsky. du Grand-Tbéfttre de Monte-Carso; Mme 
Basai, du Grand-Théâtre ri Alger; M. Dcipany. 
notre excellente première basée, etc. La location 
reste ouverte pour ce grnnd gala nnal, 10, rue 
de la tiare imaison Jubé). 

Casino-Tkéltre. — tSamedi et lundi pru-
ehuins. en soirée, le fameux ténor Obarlesky 
jouera au «'asno. T'est dans tr Lia Favorite .i 
et dans « Iléroéiade ». où l'extraordinaire artiste 
remporte se» plus brillants succès, que nous au­
rons la ebauce de l'applaudir. 

Oimancbét en matinée et en soirée. « Véio-
nique " . avec le concours de M- H o r s da Ville. 

l-i location sera ouverte dès demain pour 
u llérudiuc'e , elle rat ouverte aujourd'hui pour 
les trois autres représentations. t% place de la 
Liberté ( t e l 1 i.14). 

Hlppodrime-Théitre. — « La Mégère 
Apprivoisée -., comédie lyrique en quatre actes 
(créntion à Koubaixl. — Il faut savoir gré à 
M. Baret des efforts accomplis au cour» de la 
saison théâtrale pour donner aux habitués de 
l'IIippoi rotue de.i npwtaetts intéressants. « La 
Mégère Apprivoi.->e . est nue ( l u i nouvelle. 
Bianca. tille de BuptiMa. est recherche!- pur deux 
prétendants, niais son père déclare ne vouloir 
consentir au mariage de su fille Bianca que lors­
qu'il aura trouvé un mari selon son goût pour 
S* fille aiuée. Catharina. CeEe-ci. orgueilleus•: 
et nrétentieuse. trouve cependant uu mari à son 
choix, avec l'espoir ce. le mater; iuais c'est l'iu-
verse asa se produit. H linsi « l i imgère •• f a n 
apprivoisée, fournie interprétation irréprochable, 
signalées : MM. Dangés ( P e t r u c b i o i , Verge/. 
(Lorenzol. Bourgois (Bapti.-ta). Quelet (Biou-
dell.j), Mmes Mira! (Catharina). F. George 
t Bianca i. P.allet bien Téglé et très applaudi. JI. 
f'heruhiui a dirigé un orchestre liomvgène r.vcc 
touti' lu eompétèe~* qu'on h l 'Oiraai'. 

Casiao-Thv^rre. — C'e.-r un iptcla«>a i(u. 
s o r 1" l'ordinaire, que celui auquel un fBJmB* 
exees-A-em.nt nombreux a Tiris purt. d'eaëlW bf. 
en ataxiaée ei n soirée. I'aruii les numéros aus>i 
intére--ani- les uns que les autres, aaaja derasM 
mentionner to^t. ipartieulièrement les audacieux 
agaasabjea da dompteur Darius, avec ses fauves. 
C"e-i ju^si avec une aisance remarquable qui 
.iustili. l'ascendance qu'il exerce fur ses sujet-, 
que M. Harius fait travailler ses lions et lionne-
comme de •ic'-'Ies chiens dressés." La dompt. n-e. 
Mme Ilaturica.a luit exécuter différents exercices 
il une byène mouchetée, dressée dans la perlée-
lion. IA'S applaudissements eha'leureux des qpee-
tateurs ont prouvé oue M. Darius et Mme Batu 
rlea étaient aprés-iés ;'i lieur juste valeur. Quant. 
i.ux ar' -tes a<_Tobat<s et aux chanteur-, ils ou'. 
lueieuau' de chaleureux bravos, notanmieni Mme 
Paiiie Ualvy, qui a uu talent tout particulie: 
l'OUi- niettr': eu rettef deschaneous humoristiques. 

Le mêla, sucée* arraj certainement réservé aux 
artiste- qui IK: produiront lundi en matinée, à 
1-1 b.. et 'il soirée a JO U. 30. 

- - — La Ben Théâtre. — Le Cid. de Cassette, 
— La Iiourte du vrai théâtre de Paris, eomposée 
u'ciénieuts sélectionnés, a donné dimanche, eu 
mat ace. devant une saCc comble, une reuiarqu.i-
Mf représentation classique. Admirablement iu-
l 'rpret .e . cette bête tragédie, de CerTBcUle. u 
suscité de chaleureux et d'enthousiastes applau-
dissements de la part des spectateurs qui se sent 
intéressé», non sans émotion, aux tirades les plus 
pathétiques et aux accents impressionnant., Je 
Rodrigue et de Cotmènc. Il est certain que des 
troupes d'amateurs ont rarement rendu avec sem­
blable maîtrise les scènes si suggestives de e 
ebef-d'u-uvre. Félicitons sans réserve: MM. Boni -
r.y (Itodr'guei; Méuand (don Diègue) ; Denneviii • 
(Dou Goniè ' i : Thuet (Le Ko i l ; IL Gautliie • 
(don fsiucbo); Mme Nestb (upe Chimène exquis • 
«ou* le *>uble Ttrpi>on d e l à dTetioo et de Ta. -
t:ou .-ctuiquo). Fi)'citons aussi Mlle A. Thuet 
(Ehhre) , gracieuse et douce, dsns son rftic ri pre­
nant. Les rôle , secondaires ont été. tux aussi, 
bien tenus. 

TOURCOING. — Théâtre Municipal _ 
« Louise ». — La saison théâtrale a été clôturée, 
dimanche, par la représentation da l'œuvre de 
Gustave Charpentier. L'interprétation fut digue 
des précédentes et le pnWic ne ménagea pas ses 
applau'dii'sements aux artistes. 

- Le soir, a 8 b. 15. « La Cocarde de Mimi-
Pinsou ». la populaire opérette en trois acte", a 
obtenu le succès habituel. 

Théâtre municipal. — Orphéon des Tra­
vailleurs. — Le concert offert par l'Orphéon aux 
membres honoraires et aox familles des socié­
taires aura lieu, cette année, au Théâtre muni-
c'pul, le samedi 12 avril, sous la présidence 
d'honneur de M. Jacques Masurel. 

La société s'est acqsls le concours) de M et 
Mme Lemoine-Nys, déjà connus si avantageuse­
ment dans la région; M. Saunier, de l'Opéru-Co-
mique; M. Gracia, dans son répertoire choisi. 
et notre jeune vedette tourquennoise. « la petite 
Leurette », âgée de 10 ans. Ces artistes donne­
ront, avec la belle phalange des chanteurs que 
dirige avec compétence M. Edmond Catteau, 
quelques heures de joie. Impatiemment attendues. 
des amis de cette société. 

A noter que, cette année, l'Union tiymphn-
nique Tourquennoise, dirigée pur M. Dhérju, 
jouera quelques morceaux choisis. 

M. Mager, professeur au Conservatoire, ae-
'"tnpugneu artistes et musiciens. 

Concert de l'Harmonie de la Croix-
Rouge et de I' « Echo de la Frontière ». — l u 
concert de famille sera offert aux membres pro­
tecteurs, honoraires et actifs au Cinéma du 
Pont des Piats. le jeudi 3 avril, ù 10 h. 30. 

Voici le programme de ce concert : 
Première partie. — L'Harmonie de la Croix-

Bouge (directeur, M. Henri Martin) : Pas re­
doublé. Ouverture de concert; SL Emile Duprts. 
ténor : Prière du Cid (Massenet) ; M- Desmet : 
Vanatirons pour clarinette: M. Barrez, chanteur 
«le genre: Mlles Dhulsr, pianiste et Hugues, vio­
loniste: M Albert Robltallle, baryton : Les deux 
ménétriers (Jean IUchepin); « Jourdis », comé­
die en un acte (troupe J. Lannoy). 

Deuxième partie : L'Echo de la Frontière 
(directeur. M- François Devrièscl : Les Châ­
taigniers (Sourdlas); L'Hymne du Pain (Til-
mani: Concerto pour violoncelle, flûte et piano. 
Mlle G. Dhulst. MM. Serge Martin et Gutton; 
Mlle Ginette de Lysiane, chanteuse; M. Atbérie 
Itapsaert. basse : Air d'Henri VTJI (Salnt-
Saënsl : M Claissens. comique: Tout ù point. 
vaudeville en. un acte (troupe J. Lannoy). 

A la Maison des Œuvres. — La ssiré* 
récréative des étudiante dae Faoaltéa 
— La séance que la section dramatique des 
eulté"s Catholiques de Lille réserve au public 
tourquennois s'annonce sous les meilleurs aus-
pk-es. 

Déjà, de nombreuses places ont été retenues 
et tout l'ail prévoir que ce sera devant une salle 
comble que nos sympathiques étudiants se pro­
duiront. 

Nous savons que, de leur coté, i ls ne négligent 
rien pour se rendre dignes du succès qui les a 
déjà accueillis ailleurs. L'actif préaident de la 
section dramatique. M. Louis Chaillicr, prépare 
avec son sens artistique habituel cette soirée 
de gala ejua est la première à laquelle noua au­
rons Toecasion d'assister. Vu nombreux orches­
tre travaille lui aussi ntin de donner une pro­
duction impeccable. 

Noos ne nurioam trop engager ceux «le nos 
concitoyens qui désirent tout à la fois «'inté­
resser h l'œuvre ai utile des écoles libres et pas­
ser une agréable soirée, de se bâter s'ils veu­
lent s'y réserver la bonne place. 

Rappelons que la location se fait 18, rue de 
Tournai et que le prix des places a é té établi 
pour que tous puissent assister à cette soirée de 
gela. 

TOURCOING. — Splendld C M . Tél. 11.40. 

Matin, 15 b. Soirée 20 b. — Jack Holt dans 

u Perdu dans l'Océan a (Dorothy Dattoa) . — 

a La Rose de Cadix * , drame. « Cent â rTieure », 

WaXace Beid. 57821 

CE SOIR, 31 mars, à 7 u. 30 , au d e a m a de 
Braa-ra la . eiocma-bel. Nœ»beaux prix. Grande 
esstrrtetioB de eotiilea* e t o ïdeent Entrée : 
2 (r. 60. — Matinée à 3 bearee, avea la po>-
ajraeâPje aenaationnel. 5T707d 

10 b. 45 : Badio-conccrt : 1. Les amusements, 
piano ( F . Conaerin) ; 2. Lu Précieuse, flûte 
CCoaperin); 3 . Matinée de mai, piano (Cb. Gou-
no*) ; 4. A la kasbah. flûte (Alex Georges); 5. 
Valse mélancolique, piano ( F . Tbomé) ; 6. La 
princesse en exil, monologue dit par Badiolo 
(Ch. Clerc); 7. Nocturne, flûte (G. H u e s ) ; S. 
Ariette, piano (Gabriel Marie); 9. Trois ème so­
nate, flûte et piano cUacb) : Largo, Allegro vi-
vacc; 10. A tes pieds, uiC.odie, piano (Grieg). 

1T h. 4o : Résultat des courses; informations 
parlementaires. 

IS h. : Fin de l'émi.-siou. 

R f C E P T I O N DES RADIO-CONCERT^. -
A. Decoulanoe. Roabaix. i U. O Hx 14.HT>. P.U3 

— Teur Eiffel. — l'rogromme du lundi 31 
mars : D e l x b. 1". • t * h. 1">. ojuvTes de M. ». 
Hue, par Mme Bureau-liertbel..t, soliste des 
Concert> C'olonuc et " Ijnuourcux: Mlle Maïneo 
Itobur et plusieurs autres artistes. 

Radio-Concert du lundi 31 mars. — lie 1» b. 
15 à 10 b. 1"«: Œuvres de Georges Hue, avec le 
concours de Mme Bureau-Bcrtnelot, cantatrice, 
soliste des Concerts Colonne et Lamoureux; de 
Mlle Maina Robur, p iani-u , et de Plusieurs 

ROUBAIX 
-,7 5», SUE DES CHAMPS 

Téléphona 23-46 

Auloûrd'hui. maUBéc. 3 h : soirée, b h. Ont i 
nt-Htlon du proçramme sensation el Lï CM*MT 

D ' L'AMOUR TBI0'< ?HANT, Film d'Art Français 
(Ores succès); Le R C P I N T I R , . ae . Los Caavey. 

TOURCOING 

TOURCOING -- HIPPODROME-PALAHF 
Direction Itr*. — Ce .-osr, dcnàere d'un lUpaiiu 

programme comique et ultra varié, liieuti^t 
L ENFANT DES HALLES ÏTJfvC 

CINE OUBUS 

Les NOUVELLES TAXES 
DES P.T.T. 

V. — 

Lvttr 
I. nr dé 

Droit fixe de recommandation 

fornsnaudéee, leltrei» et bo*' 

Alexandrie; coonv de In Bourse de Taris, cliqn-

g e s e t valuurts. 

pour drcii sfuaage dei Kgae* 

paqoeta cl"? et cartes postales oeda-
naires, tO ceatiaavi : 

Objets atlianchio à pris réduit , 40 centime : 
Envclopi 's <lu valeur à recoueru, 40 e.ntinies. 

VI. — Droit d'assurance des lettres et des t dtes 

de valeur déclarée 

Juàmi .i 1.000 fr., 40 c .n i ines . 

Par 1.000 fr. ou iractiou de 1.C00 : . . excédant, 

25 centime,. 

VII. — Taxe des objets non ou insuffisamment 

affranchis 

En cas d'abaeaee oa d'insnifisani • d'ajfrancbia-

• ment, les rbjets de corrcspondati.v d t utu 

natarc sont paaaioles d'un.; taxe double <Ju mon­

tant d j l'ait raacalaat an M manquant. 
cette taxe puisse -Mré inférieure .i ,j . . . . ii. | 
pour les journaux >t puUicatioas périodiques, • 
à 20 centimes anajr !• autres objet»i t<aMc taxa 
comportant une fraction de U>.mi-décia»c« e»l ar-
roodie au diaii éfciaaa cut i . . . 

Taxes télégraphiques 

A partir <iu 25 mav. .(.-.ns 1. réaime atériear, 

lei taxes télégraphique» sjut lixéis ainti qa . . 

iUit : 
a) Tûlégramntea privés oruineirva: 
Taxe de 15 ceatiapi i par asot (asqu .i 10 eioir, 

20 ceiitin.es par i ml à partir <\v. I le m «. Le i. 
nimum de perception i.-t de ! fr. 50 

A) Télégramme- •rpeata, joaiwaiit de la priorité. 
de transmission et de remise : 

Taxe triple de la t;ixe a\ea télégrammes ordi­
naire;. 

Le. téJècraeaaaa* avec priorité, auhemlaéj par 
Ici c'Lilcs iranco-algcrieu.-' i t (rancp-tuuis.-n-'.aoat 
supplions. 

n Télé^fjmm. J séniàpû . r ni. 

Taxe rraritim. : l j ocutiiucs par . i ius^u*ù 
10 mots. 20 centimes par me* à partir du l i e u. >', 
avec minimum de 1 ir. 50 et maximum .Je 2 : 7 

if) Adresses téWtrrapbiquc : 

Le taux de l'aboiinenn et lelatii 1U> 
eàregiatréti i st fixé * 

va.es ot- ou.LMt) àasbitani . i-detsu»: Ai>*n-

ii.ment poar un sa, 1OT Ir. : a V a r a n i nt p> ar 
semestre, 60 fr. : abonnement r "r un moi.-, 15 

Villes comptant mollis de o).0QG baoitant; 
Abonnement peur un an, 50 Ir, : alxmn. i 
un semestn , 30 Ir.î abonneiiuni poau ua rue.-, 
5 francs. 

Une taxe de CO centimes est a p p l i - c l e e. i.. 
toutes le» kcante*. quel que ^.. i i. 1,. rn iuu -i 
population, aux télégrammes purtant adeaiau ja-
ventionnelle aaaWrieureaient enregistre, et poui 
laquelle la taxe d'abonn .ment a c..-.-•- d'être pay.o 
par le destmatan 

e) Corresnoudanee-i rwesmatiau-. 

Jusqu'à 7 grammes, 75 fi.ellaa.1; 

An-de»iUfl de 7 ;ramm"j et jusou à 15 ïram-
mes. 1 fr. 25 ; 

Au-dessus de 15 gramm s ri ju: ju'j 30 .ram 
me», 2 faaac*. 

/) Redevane 
d'intérêt privé 

Lienes dessc-vies par lAléphone ru par i 
graphe: Par kilomètre de Tîgno et par an 60 n 
par poste en sua de deux CL par an. (x) fraaci ; 

Lignes desscrva.it des sonneries cl des apj.a-
r*ils de signaux, jjar Kawn at par an. 20 franco. 

Téléphone 

A partir du 1er avril prochain, et, contonne-
ment aux dispositions de 1 article 86 du la loi du 
22 mars 1924, bal taxes des communications télé-
phniques sont modinéea comme suit : 

Conversations interurbaines de jour : 

Batte réseaux d'un même département, 1 i. 20 ; 
l'ouï les conversations échangées i partir des 

cabines publiques, ces taxes sont portées i l f. 25; 

Entre réseaux de départements différents', 
0 Ir. 75 par 50 kilomètres ou fraction de 50 kilo 
mètres de distance, mesure-' a vol d'oiseau de 
chef-ljeu de département à chef-lieu de départe­
ment avec minimum de 1 fr. 50. 

Ces taxes sont fixées à 0 fr. 60 : 

a) Pour les conversations échangées par des 
lignes téléphoniques dont la longueur totale ae 
dépasse pas 25 kilomètres; 

b) Pour lea conversations échangées entro ré­
seaux des localités appartenant à un même eau 
ton ou à des cantons hmitrophes. (A remarquer 
que les taxca de 0 fr. 60 sont applicables entre 
réseaux de localités appartenant à des cantons, 
limitrophes relies ou non entre eux par une. ou 
plusieurs lignes directes) ; 

c) Pour b» conversations échangées entre le 
réseau d'une ville, siège de plusieurs chefs-lieux 
de canton, et les réseaux des localités situés dan» 
1 un quelconque de ces cantons. 

Les taxes cantonales et tntercantonales (cantons 
limitrophes) «ont portées à 0 f r. 75 nour les 
communicafàons demandées a partir des cabines 
publiques-

Conversation» interurbaines de nuit-

. • 3 / 5 À c ^ t a î e 1 ° j O UJ. ( a 2 i d " ^ d e ' ITnstruc 
' 1 0 . D , 5 t Ï77 3 > - L o t a x u ,<lopartemenUlc qui ressort 
a O fr. 72, sera arrondie ù 0 fr. 75. 

Pour abonnements à heures fixes : 

2/5 de la taxe de jour (Article 306 de l'Ins­
truction 500-78). 

. l t i j d'apvel. — Entie réseaux des localités 
appartenant à un même canton ou à des cantons 
limitrophes, reliés ou nou entre eux par une eu 
plusieurs l imes directes, 0 f r. 75. 

L*M nMvtltts t a m téléphonera 
M. le receveur d u bureau des té légraphes 

et t é l é p h o n e s nous c o m m u n i q u e le tableau 

c i - c o n t r e ind iquant l e s t a x e s té léphoniques à 

appl iquer par u n i t é d e conversat ion do trois 

m i n â t e s , I partir du 1er avr i l 1 9 2 4 : 

Peur les conversations échanxées par des lianes 
téléphoniques dont la longueur ne dépasse pas 
35 kilomètres. 0.60 

Entre réaeaax d'un même département, 1.20 
(1.25 a partir des cabines publiques! 

1D^Jf*^Bt o e « • • « t « * » t » dltérents , 0.75 
aiar oO falMBètres ou fractaon de 50 kSomètres. 

Aima*. Z3S; Ardenne*-, 3.00; Aube. 4M- Bel-
fort. ftTTi; Cahrados. «JBOI O o t a ^ O r . 6.601 Bure. 
3.75; B u r e - e t * * i r , 4M; ÏU*-et-«il»B»e 6.75; 
Loiret (Gien, Maleeaerbe*, Xaatarfie . Orléans, 
PtUcMers *eale»ent>. I 2 5 i atascfce 5^6: Marne. 
1.75; Mars)* (Hanta) . i 2 5 - , Maartka-etMaaaUa 
5 2 5 ; Meuse. 4.50; Moaelle, 4.50; O t a e T T s s ! 
Orne 1125; Pat-de-Calaia, 1.50; Rhin ( B s s ) . 
6.75; Rhin (Haut) , 6.75: Rhône 6.00: BaOne 

T. S. F. 
Ceaaart» Hadlorâ. — Proframaje da lundi SI 

m a t a n t : ' t o a r s r l ep i VUtattas o«ara Masqueller Seine-et-Marne. 3.73; SalDe-sfterieare, 8.00: 
des' notons du HaVi-e. Lsvwrpool» J f c w T ô r l f e t •^•spmie-'t.SW; Vosges. 6=0ut Yoaae. 3.2*, 

Pour les taxes applicables aux réseaux mes 
t ioaaés page S <ln IJnniinirc j a ^ l , w i-ens*Mjii«r' 

L'Exposition 
de Printemps 
du commerce 

lillois 
L's fêtes de la Mi-CaréaM oui. été, hier., enso-

>i . lécs et malgré ua température un neu rude, 
nombreux ont été touchés par . 0 doux'grain de 
folie que nous v u u \ charme année, i pareille épo­
que, sa Majesté CaraavaL Aaaai Iv.eD, y «vait-d 
eu ville toutes les teutat:on^ réaasea pour inviter 
chacun à quitter s.ni ehez soi. 

L'exposition prmanière du Commerce Lillois 
avait attiré Uan,-, 1" Centre de nombreux i>rome-
uc:n„ nui. parmi le> (••-,stu-me> bariolé», s'arrê­
taient devant ies Baaaaiaaraei verrière» que nous 
r. serval, n; les exix>suut-. 

Nous invitons no.- lecieiu.-, à Uuu!> suivra dan.s 
ia courte promenade *ae uous n'avons poini man-
iiué d'y fa . i 1 . 

BOULEVARD CARNOT 
Ans eor.-its ' Perséphone ••, n" 23, 1rs nouvel-

le* ceintures ,i lial-ons extensibles MM laçage au 
dos et ne marquant -,ias sur la robe-, ajaa nous 
iait admirer ( tte :.,:!i-<.:: Uea connue, donnent 
l iart tUiHI à la silhouette icimmuc la ligne droite 
toujours en t'uveur. 

RUE FAIDHERBE 
L'n coup d'oii sur cette importante artère -i 

ei'rouvéc par '.1 guerre «t maintenant eu cxcel-
!i m,, «ait de rc.-,tauratlou. 

Au n' 34, l j USSJPM Louir Vuitton Bkaiatieat 
- t rcpu'a-i ion justitiée d'être la prem-cre pour 
La .abncai ou d'articles de voyage ou au maro-
qadaarae. Nous remarquons partieulirrenteut des 
malles automobiles et des. valises garnies d'un 
caaket .-t d'un pratique incomparables. 

RUE DE PARIS 
I n joli cen,i d'.e . . . . n . ettead au n' 124, aa 

toia da la rua du MaKael. mi la aaaiaon Provino-
Oubois et Bocquet aaaa iait a a * * " de très jolis 
n.ameau.v <loni lea orix nous iiaraisseiit vraiment 
intéressants. Un n<eis .iit an'aa ravoa spécial sur 
mesure pour Messieurs exécute des complets et 
des parde-su d'une façon parfaite. 

RUE SAINTNICOLAS 
A qaeiauei mètres de la rue Neuve, à deux i^is 

il* la Uraiidrtare, r o c . k» vastes magusius de 
a ataieoB Oelmottc-Werner, n' 12 bis. 

Haa expaeitioa de aarabJes 1 (aani UHU M «a* 

l'arl da asatàller produit à l'heure actucle , d'elc-
Sauî, de peatiauc et de durable. Cette maison a 
toujours été spécialisée oaus la meubk de bu­
reaux dou- elle offre divers modèles tous très 
pratique-, 

RUE NEUVE 
Tout. I" monde es; d'accord devBil le • Chic 

Parisien . au 17 ter, à Paugle des rues Neuve et 
BaJat-X-caaaj i>ou;- trouver ravlrsaaU !• cba< 
peaux pour dame.-, et miettes. o,ui y sont expo­
sés, rt cv qui a e a a t e rien, très abordables comme 
pris. 

t". ,-t la bausM', dit 0 ..• •. - en en uai Ua-
bataalr, V*Uâ uue réfex ou qa'oa ne rlsujae pas 
d'euicndrc devaui le* i liriae* a Au Gagne Petit • 
au n" 26, blca eiiuie: d o ecavtcarj ù- la région 
oui y t:-. ,"vu: Bu eaoix 1 on*ldcrs*le .le tideaax, 
;tor"-. liage de table, couvertures, i-ouvre-pieds 
d'une faeoa parfaite. 

S a face, la ioulc .-•: presse devant ea vast.--
vitr aea bi< u , onnues de la malsoa S grand et Cle, 
aux it"- 16. 18, 20. Elles attirent les foutra eom-
n•• la huaiere :.ttire le papfl.ou et la reUèaacut 
par d véritables nsrrve'jcH de oou .s.»iii. Ses éta­
lages con^iitueui d'ailleurs une cvpos tiou eu 
nwalajua serte uarmuaenie devaat laqa i lu a'ailCl 
tent ehaqe. jour raaaaraax praaaeaaiar et l'houiui'; 
affniré qui ne peu; — pafeser un coup aTasll C'est 
que l i veXe laajaaaaaée du cette mai.son de tout. 
prem'ei- aaa>( >e conlirnie et sollicite .'•acheteur 
pat d< s costumes d u n e eoupe t d'un Uni irré-
tirochabls au-i bien «lau . . veteaMita «rand-
tailleur aue dan.i ceux vendus i des prix à la por­
tée de toutes Ic-s bour.-e-. — Nous sommes rete­
n u p.ir de» uodèlea peur gar-eounets tout i fait 
ravi: -ants. 

l 'a* hug iraaah d*air. Non , von-l OraadTlace 
où lis masques sèment avec les notes claires rie 
leurs reetjaanea la plus vive ga été. Non-, eonti-
lyior.s en paJaaVea iirouieueur, que " . • -'ai'.lé 
n'"fï'aroueUe paa et nous arrivas:1 

RLE GRANDE CHAUSSKL 
Les Itea naU paoad par la! s'exclaasa-l-aa 

devant la Maisaal Germaine at Paslatte, au N" 4. 

C'est ajaa Jl '°" Hcnnebois et Souris, véritables 
artistes, présentent en tin fou:His délcieux de 
ravissant:, modèles, pour la satisfaction des élé­
gantes les plus difficile:. 

ir Dis-moi qui ftiabill" e t . . . a L'bomtuc chic 
COL: ai: • Liaison de draper es A. l o o r e v i i s -
U'-mbrecht. an N° 1'.). réputée pour ses choix H 
qualités de tissus. N o u , ne saurions trop vous 
conseiller l e lui rendre visite : îles nouveautés 
pour damesi et messieurs à des prix intéressants 
vous iléc lieront de suite. 

L'utile et l'apreahle -e trouvent réunis au 
N ' 21, ou li • « ! • • • Theiliez-Lepo'vre nous 
séduit îwr le luxe confortable rt son choix' varié 
d'articles de ménage : lampes, abat-jour coquets 
*iui jettent une note cluire dans îe c home '» et 
contribuent u le rendre agréuble. 

Au N° 47, nous sommes eurpr's par la multi­
plicité- des artiu'es, robes, manteaux, rideaux, 
soierie, bonneterie, i lu y vend de tout. Quant 
aux prix, ils sont quelquefois invraisemblables de 
bon marché et toujours en-dessous des coure. 
L'ensc'gnc « Aux Occasions •< est justiliée. Da 
plus,- l'entrée est libre. 

Nous terminons la promenade dans cette rue 
par une visite au N" 40, lu maison « A la Grands 
Chaussée " , dont l'enseigne honore le nom de 
la rue dans toute la région où elle est très con­
nue et appréciée. Très belle exposition, en effet, 
de nouveautés de printemps en costumes, robes, 
manteaux et blouses. 

l in crochet par la rue Basse et nous voici 

Un arrêt devant le N" 25, où la firme Oabiad 
et C " nous montre de beaux modèles des mer­
veilleuses machines à tricoter de cette marque 
universereuient connue. 

Retraversons la Grand'Plaee. où la tête con­
tinue et bat sou plein. C)uc de promeneurs s'en­
gouffrent 

RUE NATIONALE 
Un véritable concert d'éloges auquel nous ne 

pouvons tarder de nous joindre nous rappelle dés 
l'entrée que nous venons d'aborder par le trot­
toir de gauche le hall somptueux du a Bon 
Marché », au N* 7. C'est le classique et coquet 
décor de très élégantes robes do dames et de 
fillettes, lingerie fine et ajourée, choix des plus 
variés de tontes les fantaisies en vogue que nous 
sommes accoutumés d'y trouver. 

Un peu plus loin, de l'antre côté de la rue 
Jean-Roisin, au N" 17. voici les étalages de ht 
maison a A Faidherbe », qui a su établir solide­
ment sa réputation pour la vente des vêtements 
tont faits aussi bien que des costumes sur me­
sure; les premiers, élégants et à des prix mer­
veilleux; les seconds, d'un chic accompli et d'une 
eoope impeccable. 

Les grands magasins « A Jeanne d'Arc », 
n " 60 et 62, qne trente années d'efforts et une 
suite ininterrompue de sacrifices ont consacrés 
les maîtres des beaux vêtements pour hommes, 
jeunes gens et enfants, nous présentant dans un 
eadre très réjouissant leurs modèles e t leurs 
tissus exclusifs. Cette exposition fait honneur 
aux coupeurs les plus réputés que ce grand éta­
blissement lillois a engagés pour répondre aux 
exigences de la mode actuelle et donner la plus 
grande satisfaction à son excellente clientèle. 

La maison Mao Donald, au 0 2 , dont la renom­
mée de bon faiseur n'est ptna h faire, voit cha­
que année grandir ea réputation. Le succès va 
au succès et on le comprend rien qu'à la coupe 
et aa fini de ses modèles. Lee commentaires que 
noua saisissons au vol accusent l'importance 
qu'il convient d'attacher à la coupe d u n cos­
tume. Lea prix sont également, par leur modé­
ration, le plus sur moyen de confirmer la con­
fiance qu'a pour cette maison sa nombreuse chên­
aie. Nous ne pouvons qne bien conseiller nos 
acteurs et lectrices en leur s gnalant cette mai-
3D de confiance. 

Continuons notre promenade Jaaqn'aa 

BOULEVARD DE U LIBERTE 
u Militât Burberry's s, au u" 78, expose des 

costumes de sport pour hommes, et daines, des 

Savon 
Cadum 

vêtement 4a ville, de campagne, de sport ou de 
voyage, c'est ici le doma ne du bon ton. Le souci 
des moindres détails qui font l'objet de -oins 
tout spéciaux eu o t peut-être tout le secret. 

Nous n'avons pu, au cours de cette trop brève 
flânerie, que relever une faible partie des 111er-
ve lie* exposées. Le commerce lillois, toujours à 
l'affût de la mode et guidé par un souci très loua­
ble d'émulation, tient à donner à ces mamiesia-
tions périodiques do sa vitalité, une ampleur 
sans cesse renouvelée. Il démontre a nsi claire­
ment que la capitale du Nord fait un effort cons­
tant pour donner au jour le jour à nos ruaei-
toyens un peu plus de bieu-étre et une vie moins 
chère, et île cette dernière chose en particulier, 
nous ne saurions trop le féliciter. 

L'exposition j-e poursuit toute cette semaine, 
pour s'étendre dimanche prochain à de nouveaux 
quartiers. 

Harbey. 

u ; 

f a i l l i t LUf.hCor'U.iUMNLt 
i.ucl«n 13'i. — 1. Ce Ciifiie. t • réaltu J"ii strs 

eaaaiaaré IDDIUI: eousliluaiu a..- iiiietua-. Lu tffet, 
-.1 nc-ut encore être majoré dans certains eaaî - • Les 
:roii aïois 4c la promulgation de U tei, ou. pour lc« 
kteattaai nouvelles, les trois nvois d* rentrée ea jouis-
saaeo; 3. Bfen, c'est U propriétaire qui tii astreint t 
cettu o-blip.iiou. A. P. V. Koabalx. — 1 CUJ<I 
..le . • 1 four*, s'il l'aaâ d'une maison a u.-age coni-
iu< r ci! '-èmuic votre lcttr.- .rmble l'indiquer; J. J.i 
niai. La iufc-ment auqu.-l vont (aitii attaatoa vismt 
UJI1 hypothèse tout u fait uiffiii'ente. « Tère en­
nuyé. B. A. — Cet: • dira :u<le d..e etro éu!..i s -r 
taaarc; 'II- .omiint In uoœ". rrotetsieu et domi'ik 
,i-i rciaéruat. »-t ua exyoti- sommaire Êk la ea**&tsa. 
La tlfaatere don être lagaaMa par nftire. — — Lo­
cataire «nc.en. — t. i>u-..-;ion de i.it aaéaaamaat; i 
De- la debu: de la saetipaeta*' '•'• Trois m*.* -• x 

. . irrallen B.eu. Blanc, sVousc. 

— ç.it'i luese ce.-: lin- reateaafcki di-puc la prê­
ts Ul r.iar l'r.;.'. qui, impli.M -

P. L. M. — Vous \o paavei 
Locs .itciaep. — Même ai la fait tst cx-ict -vous 

j . . ; paaltar. A actre avis Ja diffainatie'» 
e»t Mtlvaieat i.ir»ciér.sée. Euui-U.it- — ..eus le-
U'vjions latartsaii taaa les aaartiaai en uartaie*. 
— — FlOrUbond. — t. Nou, surtout :i U quittance 
pana aa awit epaar laM* d** tout compte»; - . Ea 

dclïi.' I.' juge Sa naix. Faites ta*CTUM 
voir. ..uilrc sa greaji : n. f, r** part ue i o-iroi M 
RouHaii aa baalevard <ie U KePuWiqu•.- en pa.sant pat 
la . . . d'A:.c ••-. îe Pstat-Tisreat-ds-Faal, I» ni» 
U'A.u. . !.i ta i de 1a t-oro et la l.raad'Kue jusqu'au 
Ueu'. ua: ce y ai M trouve a gaarba faii partie du 
canton »«-X Adjudant 33c. — II uu Mal pai 
Sjc'ai-ficiu de ••CUJ uitîure de faveur. Ba avant. 
— 1. L.- aliuicuis sont dos dan.- la iiroporliou di ; 
le -• c.: de î» porsonn-i qui y a droit at des ressource-
'le la T-rsonue oui tes duit; 0. Au juge de paix .-i 
l'ensciuble ue 0>nj--u e.i- P')o fr. par au. 
X. Y. Z. 31. — Aucun lo-al atfccte à l'IioJjitaliou at 

•termi en local à usage du commerce 
lUMt-r I8*e. Epargnant 1»8*. — 
tarasser à K. Vvaajaac, Grand'Plaee. à 
Proprio ennuyé. — 1 Pas avant h 

Barak reça ahuiaara plaintes relatit 
n a s o n de erédit de Dunkerque qui éprouvera) 
certaines dit'ficult--, a rtaaaaaiacr l'argent iiu'oj 
lui avait ratage* 

D'autre- paraui t< • traiaai aaatl à •'aeevBMt <ii 
celle hr'nc. 

DANS LES TRIBUNAUX DE DOMMAGE 
DE GUERRE. — t | e nommi' membre suppléai, 
au Tr.buual de .louimages de guerre de L I r 
l i e rt 3e Chambre, M. Bcrgi-r, juge au Tribun: 
de prem .'r instance de Lille, et Massou. jui 
•upp ,an i r'bué, du ressort de la Cour d'app, 
de Uoua . 

UN TAPIS D A N S LA R U E 
rendrai: lu BMreee liaasea et n.enc euse et supl 
priuMiait lea gliariadea, résn.tat obtenu en adapl 
tant à ^es chaussures une paire de talons touil 
nants caoutchouc WcKID 1ULNL1. Kxigez WOO J 
MILNI-1 sur chaque talon pour avoir la premiè I 
qualité. Fabricst .m lran.-aise. H.. J fr.: D . Lftl 
La pair". Gros : Tiberghtee. v. ]•< \.-]_i.. Rx ' 

srngj 

PAS-DE-CALAIS 
LE MARIAGE D'UN ANCIEN VICE-Rtl 

D'IRLANDE SERAIT CELEBRE AU TOlt 
' OUET. — l'a nar beau lap du prochain 
i ria?e de lord Dadk . a n Iriaud; 

i de l'JOJ à 1906. avec Mrs Ucrry Hiller. ni 
i actrice cé.eéhr • ea Grande-lîrctagL . 
I Ue magniti.;':,:, lest vités seront afaaasad I 

c tta ocea.-ion dans la rcg.eu du Touque . 

LE DRAME O'HcNIN-LlETARD. — Me 1 
du prévenu. - QaaujJhaa, qa:, apti avoir, i. j 
a quelques leurs, teatai d'assassin> ;• saa a:n •, 
s'était, traneie la COTB* d'au coup de rasoir. e | 
mort à rhôphal de Béthune. 

L'ECOLE MILITAIRE ANGLAISE DE OOU 
VRES A SAINT-OMER. — Saïut-Oiner. :] 
mars. — L'Ecole Militaire anglaise de Douvr I 
participera 1;: 22 juin prochain, au grand fes 
val de 
lendemai; 

Arras. 

pers I 22 juin prochain, au grand fes i 
gymnastique de Snint-Otuer et visitera j 

lala. le champ de bataille, entre Viniv 4 

:re tr 

Oui Les 
liquide".' 
vclles do 
la l e i . -

rbitrales 
nou-/ j i 

ara portées devant le juge du paix si 
•l'e-t ;'as -upérieur i 1 000 (r. l'an et de-

rillléaal 4 i Tribunal civil an-des-us de ce 
ctiatre. Ignorant J. la. — Cela signide que si 
congé ne vous est pas donné vous recommencerez uue 
aouvcll- locatiuu .,«.. dai^ votre eaa, ne paut pas 
etre iaf-rieure . , une aui.ee. . 'IL D. Tourcoing. — 
i,"t r preelasastat pour catte ratégorio do locataires 
^ue la loi à hatarDa vous faites allusion a ét6 créée. 
-I Xavarie — 1 Par lettre recommandé* ou par 
exploit d'hoisjicr dan* lea M gavé da congé, lequel 
doit a peine de nullité, rappeler quel délai voua est 
imparti pour taire œtte demande do prorogation; II. 
VOL.- no pouvez laaaaal que des factures visant des 
i èparatseaa immobilières; 3. U faot compter aa moins 
tro:.! o i quatre mois. Assez D. Z. — Avant tout 
Il ,'agit de lai don'j-r congé pour la bonne date ea 
indiquant qu'il a H'j jours peur vous lignifier une 
demande de prorogation s'il estime y avoir droit. — — 
Ma-miton X B. — 1. Il est malheureusement trop 
lard ; S. Sans aucun délai ; a. tlssayea de vous arrau-
gar a l'amiable, c.r reas n'avez plus rieu à attendre 
Sas le:s en vim'eur. Espérance. — 1. Oni; 2. 
<'cla n'a aucune importance Ludovic 211. — 
Vous auriez dû proteater; \utro silenco pourrait pas-
sor pour une autorisation tacite. 

BELGIOUE 

[NOUVELLES MILI'I A I R E S 
Pour faire saa service daas l'aviation. — Les 

jeunes gens du deux ème eontlncent de la classe 
1024 et des classes 1925 et 182a qui désirent 
faire leur service dans l'aviation des armées de 
terre ou de mer ou au Maroc, peuvent se faire 
inscrire pour le cours par correspondance de 
VAX. C. D . F., agréé par le ministre de la guerre 
58, rue J.-J. Rousseau, à Paris (1er arrondass). 

Fermeture de la pêche aux cyprins 
On nou» c o m m u n i q u e , a v e c prière d'in-

acrer : 

Nous rappelons & nos membres, qu'en vertu de 
l'article II do règlement sur la pêche du 31 mai 
1013. modifié par l'A. K. du 21 février-1&22, le 
temps de frai de toutes les espèces de poissons 
(sauf le saumon et les trai tes) , est fixé, du 1er 
avril au deuxième dimanche de juin. 

Toutefois la pêche de l'Ombre est déjà fermée 
depuis le 1er murs. 

Pendant cette période, toute pêche est inter­
date, notamment dans les canaux et cours d'eau 
de la rive gauche de la Sambre et de la Meuse, 
bassins de l'Escaut et de l'Yser compris. Toute­
fois, la pèche ù une seule ligna h main et aaaa 
épuisette y reste autorisée, les dimanches et jours 
de fêtes légales, durant lo moia d'avril 

Pendant le mois de mai et jusqu'au deuxième 
dimanche de ju n. la pêche a une lbrne ne rente 
permise, dans cette région, qne dans les parties 
de canaux navigables situées sur le territoire de 
communes dont la population dépasse quinxc mille 
habitants. . _ il 

La tolérance ci-dessus pour le mois d avril 
s'applique aussi à la Sambre (sauf les frayères 
connues), de même qu'à la Meuse en aval de Visé 
et de Serains à Liège inclus. 

LE GENERAL MAN6IN A BRUXELLES 
Sur la t ombe du Soldat Inconnu 

Bruxel les , 30 mars. — Le geuérul Mangi i 

s 'est rendu, ce mat in . :": la Colonne du Con' 

grès , et a déposé une peine de fleurs sur 1.1 

tombo du Soldat Inconnu. 

Ce que pense le général 

de la sécurité ue ia f-rance e t de la Be lg iqui 

Bruxel les , M mars. — Le téncru l Mail1 

g iu . i n t e r v i e w e ]iar la i Natiou Bel:;.' , , .> 

déclaré no tamment <iuc. pour lui, le pro^ 

b l ê m e de la l i m i t a de la France et de ht 

Belg ique a sa solution dans la const i tut ion 

sur les bords du Rhin d'une Républ ique HH 

tonome dont l e s membres proclameront eux-

m ê m e s , en toute liberté, les re lat ions qu'il:] 

en tendent conserver avec le gouvernement: 

a l l emand. Le malheur do l'Europe et de l'Al^ 

l emagne est la présence de la Prusse sur M 

R h i n ; si elle en était bannie, si uu Etat in 

dépendant ou du moins autonome venai t i 

se former, le problème changerai t de face 

A la question de savoir ai h l 'heure ac 

nie l le l 'Al lemagne es t à craindre, le sénéra 

Mangin a déclaré : 

Si on ne devait compter qu'aver la raison. ,ij 
dirais non, pas avant des années. Mais la raisot 
et les Allemands cela fait deux. On n'est jama j 
sûr de rien avec eux. C'est pourquoi nous devoi j 
noua tenir prêta a toute éventualité. Vu jour oj 
l'antre, leur Instinct et leur sauvagerie peuvent 
lea précipiter sur l'ancien théâtre de leurs for) 
faits. 

LA C R I S E D U F R A N C 

Faill itea d 'agents de c h a n g e à A n v e r s 

P lus ieurs a g e n t s de c h a n g e d'Anvers se 

sont déclares inso lvab le s a la su i te de la] 

hausse subite du franc. Ces fa i l l i t e s provo­

quent une certa ine é m o t i o n d a n s la métro^ 

polc. 

NORD 
M. MAQ1NOT P R É S I D E R A A D U N K E R ­

Q U E L E CONORÈS D E S M U T I L É S E T A N . 

C I E N S C O M B A T T A N T S . — Noaa a v o n s a n ­

nonce que l e Comité d'organisat ion dn Con­

grès des Muti lée e t A n c i e n s C o m b a t t a n t s , 

qui doit a* tenir k Dtmketvpae, l e s 30 , 31 mal 

ci 1 " juin ava i t d e m a n d é à M. M s g i n o t , ml . 

nlstre de la Uuerre, da venir présider les tra­

vaux. La Miniatre v i ent d e faire savo i r qu'il 

f.crrrrlesra'.r à ce t t e damandé 

UNE INFORMATION S E R A I T OUVERTE 

CONTRE U N E MAISON D E CRÉDIT D E 

Bonne oa mauvaise santé, 
font notre philosophie. 

Suivant "rue nous sommes mal ou bien por-i 
tants, les choses nous apparaissent sous un' 
jour nombre ou bien riant. 

11 est curieux, ù cet égarO, de constater le-
ebajovgemeut qui se produit dans i'hnmenr des, 
personnes qui font usage des Pltoles Pmk. 

Les Pilules Pin*, en apportant à l'organisme] 
un tsanp plus riche, raniment la vie. relèvent les 
forces et permettent ainsi de surmonter allègre­
ment les difficultés de l'exJstencv. 

C'est maintenant le bon moment riour lesi 
-ar0:v-« i#« Mnarrcéa. nour tous ceux dont le' • 

sang manque de ri-, 
êhesse, de taire une) 
aara de P.lulcs Pin». 
A Cette époque dc( 

l'année, eu efiet. an] 
seuil du printemps.! 
le Min-; • besoin] 
d'être ree msLitué. 
purifié et l'organis-' 
me d'être active menti 
stimulé. C'em là le' 
rft'.e d i s P i l a U s ] 
l lnk. Elle- le rem­
plissent on ne peuil 
n eu», ainsi oue l'on 
[«eut, une (ois de| 
plus, s'en convaincre 
en lisant les décla­
rations ci-dessous de 
M1" Sophie Copain, 
demeurant chus M"' 

Uayotte , t$, avenue Lamarek. ;1 Paris (18"*) : 
a J e certifie, déolarc M"- Copain, que tes 

Pilules Pink que j'ai employée contre l'anémie, 
m'ont donné d'excallcnts résultats- J'avais fré-
rjoeasmcnlTlc l'insomnie et de violents maux de 
tête. Je n'avais plan d'appétit et j'étaia devenae 
très faible. Les Pilules Pmk m'ont bien réaalie. 
J* paie travailler sans farigae. Je au la teflemaat 
satisfaite que j'autorise ta publication de aaa 
U n e s . . . -

Las Pihules Pmk sont la rataade toajoora aaaa. 
cac* contre l'aaéati*. la nearaethénie, l'astaiMie-
Kcment général, lea troubla* 4a la croiaaaae* et 
du retour d'âge, lea a i u u"eetoa»ar, msax d» 
têtte. Uouleure. lrtagularitéa *m» raate*. 

T o u U s P b « « e t au Dépôt : 

A rue Bailu, Paria. 
gÉJfÉ] 

to». h i m i t . 
Sophie COPAIN 

m isaj" •-

jgg'âfi 

oeat.oir.mat
ceiitin.es
va.es
desscrva.it
Euui-U.it-
aui.ee
file:///utro

